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DU TRAVAIL 
pour les chômeurs 

de notre région 
0 

La Commission départemen
tale du Nord a attribué des 
subventions aux communes 
pour l'exécution des tra
vaux destinés à l'emploi des 
sans travail. 36 projets, 
représentant 7.918.000 fr., 
sont ainsi subventionnés. 

A Ja Mjite de la décision prise le 8 no
vembre par le Conseil général, portant 
\ote d'un emprunt de 80 millions pour 
l'exécution d'un programme de travaux 
a entreprendre pour la lutte contre le 
chômage, la Commission départemen
tale a adopté le règlement qui lui a été 
présenté par le Préfet pour l'attri
bution de subventions aux communes 
pour travaux divers. 

Par application de ce règlement, M. 
longeron a statué sur les demandes qui 
lui sont parvenues a ce jour et a attri
bué les subventions conformes à ce rè-
element aux projets de travaux com
munaux suivants : 

Anzin. 1.994.563 '. Arleux, 15.000 ; Bai-
Rieux. 16.137 ; Bourghelles. 2 103 : Bous-
becques, 10.000 ; Ennelieres-en-Weopes. 
10.000 ; Esciiudam, 75.000 ; Fontaine-
Notre-Dame. 15.000 : Fourmies, 88.853; 
Gouzeaucourt. 26.250 : Hallennes-lez-
Haubourdin. 15.000 ; Halluin, 200.000 ; 
Hasnoi. 110.000 ; Hautmont (2 projets), 
390.000 ; Le Gâteau, 50.000 : Lille (2 
projets), 4.000.000 : Linselles, 182.000 : 
Marcq-en-Barœul, 112.150 ; Mervillc, 
23.936 : Mons-en-PevèK 14.430 : Mou-
vaux, 100.250 : Paillencourt. 27.000 ; 
Phalempin. 24.965 : Quarouble, 35.000 : 
Raimbeaucourt. 6.002 : Saint-Amand, 
215.000 : Santés, 15.000 . Taisnières-
sur-Hon, 5.945 : Templeuvc, 22.100 ; 
Toufflers. 15.000 : Valenciennes. 68.000; 
Villers-Gulslain, 13.365 ; Villers-PoL 
6.000 ; Wavnn, 14.000. 

En résume. 36 projets représentant 
des travaux d'ensemble, 7.918.049 fr. ont 
été subventionnés. 

Les services administratifs ont reçu 
comme instruction de faire diligence 
dans l'approbation des projets et l'oc
troi des subventions pour permettre aux 
communes l'exécution de leurs travaux. 
et toutes les demandes qui leur parvien
dront seront examinées et subvention
nées très rapidement. 

3 millions 160.000 francs 
pour adduction d'eau potable 

et constructions scolaires 
De son côté, la Commission départe

mentale a statué sur les demandes de 
prêts ou d'avances sur subventions qui 
jul ont été soumises par le Préfet. Ses 
décisions sont les suivantes : 

Avances sur subventions pour tra
vaux d'adduction d'eau potable : Aves-
nes-le-Sec. 862.749 : Avesne=-lez-Aubert, 
60.562 . Bermerain. 58.100 ; Boussières-
en-Cambresis. 45.750 ; Capelle-s-Ecail-
lon, 44.744 : Escarmain. 62.424 ; Es-
tourmel, 294.324 ; Rieux-en-Cambrésis, 
599.846 ; Vertain. 72.600 : Wambaix. 
299.336 : Total : 2.398.835 

Constructions scolaires : Auby (prêt). 
400.000 , Aubv. avances sur subvention 
de l'Etat. 400.000 : St-Pol-sur-Mer, avan
ces sur subvention de l'Etat. 957.000. 
Total : 1.757.000. 

La répartition politique 
du cabinet espagnol 

Le nouveau gouvernement espagnol 
est de tendance plus à gauche qu j 

celui annuel il succède Kn effet, on 
trouve dans sa composition trois so. 
cialirtes : MM l.argo Caballeios. lit 
Los liios il Pneto; deux radicaux-socia 
listes : MM Marcelin Domingo ei 
Albernot; deux membres de l'Action 
répuOMoaine; MM A/^na et lilrml, un 
républicain catalamste : M Carner 
un républicain indépendant de gauche 
M. casares Quiroxa 

En faisant le décompte des membre? 
que comprennent les partis represen 
tés dans le gouvernement, on trouve 
socialistes. 117; radicaux socialistes. 56, 
Action républicaine. 23, Catalans. 43: 
Galiciens, 15, soit 254 députés 

Pendant quelques jours, le ministre 
du l'Intérieur, M. Casares Qulroga, se 
chargera en même temps des commu 
mentions tant que leur titulaire n'aura 
pas é tédesigné Le président du Con 
seil aurait l'intention de donner 
portefeuille à une personne qui ne 
présentera aucun groupe. 

UNE DÉLÉGATION 

DES AGRICULTEURS 

DU NORD 
reçue par M. Tardieu 

Le Ministre de l'Agriculture 
a accepté de venir à Lille 

présider le banquet 
de leur société 

(DE NOTRE REDACTION PARISIENNE) 

Le Bureau de la Société des Agricul 
teurs du Nord, conduit par son prési
dent, M. Carlier-Caffieri, député, a été 
reçu hier matin par M. Tardieu, minis
tre de l'Agriculture. 

La délégation comprenait : MM 
Il.iyez, Davaine, Daniel-Vincent, De 
bierre, A. Potié, Bersez, sénateurs : 
Surmont, Delmotte, Plichon, Coutel. 
Lierman, Des Rotours, Destailleurs, dé 
putes ; Florimond Desprez, Victor Des 
prez, Lanthier, membres de la société 

Roger Laugcron, préfet du dépar
tement, s'était joint aux délégués. 

M. Carlier-Caffieri, parlant au nom 
des délégués, a tout d'abord, remercié 
M. André Tardieu pour les mesures de 
contingentement qu'il avait prises au 
sujet du sucre et du bétail. 

Pour le bétail, l'orateur a félicité le 
Ministre d'appliquer le contingentement 
mensuel et par régions, suivant le vœu 
émis depuis peu par les Agriculteurs du 
Nord. 
LE PRELEVEMENT DE 700 MILLIONS 

A LA CAISSE DES ALCOOLS 

Il s'est élevé ensuite avec force contre 
prélèvement de 700 millions que le 

ministre du Budget veut effectuer sur 
le compte spécial de l'Office des Alcools. 

Sur ce point, le Ministre de l'Agri
culture a fait remarquer que la ques 
tion dépendait entièrement de M 
Piétri, mais qu'il était prêt à seconder 
de toutes ses forces les démarches qui 
seraient tentées auprès du Ministre du 
Budget, pour le faire revenir sur sa dé 
cision. 

LES CONTRATS CONCERNAS! 
LA VENTE DES . BETTERAVES 

Continuant son exposé, M. Carlier 
Caffieri a appelé l'attention du Ministre 
sur les futurs contrats concernant la 
vente des betteraves et a demandé a 
M. Tardien d'intervenir pour que les 
contrats proposés ne soient pas trop 
draconiens. • 

Le Ministre, prenant acte de la de
mande, a promis, si besoui était, de ser
vir d'arbitre entre les planteurs et les 
fabricants d'alcool. 

LA SUBVENTION A L'OFFICE 
DÉPARTEMENTAL AGRICOLE 

Le Président de la Société des Agri
culteurs du Nord a protesté ensuite 
contre la réduction opérée sur la sub 
vention accordée à l'Office Départemen
tal Agricole. Cette réduction est de 
40.000 francs cette année Elle sera por
tée à 80.000 fr. l'année, prochaine. Une 
telle décision est inadmissible car le 
département du Nord, qui est le premier 
département agricole français, se trou
ve, de ce fait, dépassé dans l'ensemble 
des subventions par 10 ou 12 léparte-
ments d'une importance moindre au 
point de vue culture. 

Sur cette question. M. André Tardieu, 
sans vouloir s'engager, a déclaré qu'il 
l'examinerait avec attention. 

LES SECOURS DE CHOMAGE 
AUX TRAVAILLEURS SAISONNIERS 

Au sujet du secours de chômage pour 
les travailleurs saisonniers, le Ministre 
a répondu que la décision dépendait de 
M. Landry, mais qu'il s'entretiendrait 
avec le Ministre du Travail. 

LES DROITS DE DOUANE 
SUR L'IMPORTATION DES CHEVAUX 

En terminant, M. Carlier-Caffieri a 
insisté afin que M. Tardieu s'emploie 
auprès du Parlement dans le but de 
faire voter à bref délai une proposition 
de loi signée par M. Taillandier, par 
lui-même et par plusieurs de ses col
lègues et ayant pour objet de relever 
les droits de douane sur l'importation 
des chevaux 

M. Tardieu a fait connaître qu'il avait 
déjà 7 ou 8 projets très importants en 
instance devant le Parlement. Il ne pou
vait donc prendre aucun engagement, 
mais leur donnerait satisfaction, s'il en 
voyait la possibilité. 
INVITATION FAITE AU MINISTRE 

DE SE RENDRE A LILLE 
Ls membres du bureau ont alors de

mandé que, selon la tradition, le Minis
tre de l'Agriculture veuille bien se rendre 
à^fciLLE d'ici deux mois, afin de prési 

'der je banquet annuel de la Société. 

(Lire la suite en deuxième page) 

LA TRIPLE 
NAISSANCE 

DE LA BASSEE 

MANIFESTATION MONSTRE 
des Boulangers du Nord 

Elle eut lieu hier à Lille, pour protester contre la situation faite aux fron
taliers, tandis que dans l e département les boulangeries étaient fermées. 

POUR AMÉLIORER 

LA SITUATION 
des ouvriers mineurs 

de Ligny-lez-Aire 
o 

MM. P. Laval et Deligne 
ont promis leur concours 
à la délégation ouvrière 

GRAVE ACCIDENT 
D'AUTOMOBILE 
A W0RMH0UDT 

.DE NOTRE DAC" PARISIENNE) 

EM Mut e «auone ; Uiands et petus Doutaoefta ont suivi I ordre syndical en imitant Doiiuuuc ; » droit» .. w>. (VirimMiii-. 
du mouvement c'e protestation. MM. POI'STONOBUS président rtu Syndicat . es Boulangers fin Nord ; REKINDT.. présidant du 
syndical ces Boulangers Ue Tourcolnçr, et VKIÎ.M ANDEL. dcié-siué PI VKIi.MANDEL. délégué du Syndlpat des Ouv 

'L'immense coriège traversant la Grand'Pîace de 

M"« GAV et ses trots bebes : CHA INE THEKES-: et f i l II»» 

Nous avons annonce hier qu â t a 
Maternité de La Bassee. Mine Gay. ageç 
de 32 ans, née Caroline Parquet, avait 
donne le tour, samedi dernier, a trois 
enfants : deux filles et un garçoa qui 
lurent prénommés respectivement Cnar-
line, Thérèse et Christian. Mme Gay et 
see trois bambins sont en excellente santé. 

Epouse d'un ouvrier agricole de Mar-
quiflies. cette mère de famille avait déjà 
nourri quatre enfants, dont deux mal
heureusement sont décédés. Parfaitement 
soignée a La Bassee. elle espère rejoin
dre bientôt son .humble maisonnette oU 
eUe pourra choyer les trois poupons qui 
viennent de naftrc 

En protestation contre l'entrée du 
pain belge en France, entrée qui ruine 
les boulangers frontaliers, et pour ré
clamer le « pain à 20 sous pour tous », 
tous les boulangers du département du 
Nord ont non seulement lermé bouti
que mercredi, mais encore tenu â Lille. 
un nouveau meeting à la salle Maury 
rue du Court-Debout. Ils y affirmèrent 
leur volonté absolue d'obtenir satisfac
tion et votèrent un ordre du jour dans 
ce sens. 

Ce" que fut le meeting 
Il est 11 li. 10 lorsque, sous la prési

dence de M. Coustenoble. président du 
Syndicat du Nord, commence la séance 
Au bureau on remarque MM. Lecerf, 
vice-président ; Duvivier, secrétaire ; 
Hennequin, de Tourcoing ; Poulain, 
d'Hazebrouck ; Fuzillier, d'Avesnes ; 
Lesnes, de Valenciennes : Deroo, de 
Bailleul ; Tacquet, de Cambrai ; De-
kindt. de Tourcoing ; Vermandel, délé
gué, des ouvriers boulinçevs de Tour
coing : Olivier, mutilé, ancien boulan
ger, qui représente les boulangers A. C. 

Au total, les vingt syndicats du Nord 
sont ici représentés. 

M. LESNE. président du Syndicat de 
Valenciennes, tlétrit un syndicat dissi
dent de cette région dont les cinq adhé
rents n'ont pas fermé à ce jour, for
mant ainsi mie seule exception parmi 
tous les boulangers du Nord. M. Lesne 
ajoute, c J'ai parlé de notre caisse à 
plusieurs députés. Il m'a été répondu 
« les élections sont trop proches. » Oui 
les élections sont proches, et c'est pour 
quoi, ajoute M. Lesne, boulangers et 
consommateurs pourraient bien s'en 
souvenir à l'occasion. » 

M. DEQUINCK, réclame le vote im
médiat du projet de loi portant aide 
et secours aux boulangers et rétablis
sant un droit égal pour tous les fran
çais. 

M. OLIVIER, mutilé, A.C., déclare 
que la cause des boulangers est juste, 
que leur droit est égal à celui de tout 
le monde et qu'aucun privilège ne doit 
assister en faveur de qui que ce soit. 

Le pain à 2 0 sous 
M. VERMANDEL, secrétaire des syn

dicats ouvriers, affirme la solidarité des 
ouvriers boulangers avec leurs patrons. 
Les ouvriers veulent le pain à vingt sous 
pour tous les Français. Il s'étonne que 
le projet de loi concernant la boulan
gerie ne soit pas encore sorti des cartons 
où il a été disposé, et que pas un seul 
parlementaire ne soit intervenu. Pour
quoi ?... 

— < Pour protéger .l'agriculture », in
terrompt une voix. 

— .« Même pas, reprend M. VER
MANDEL. car seuls de gros propriétai
res terriens profitent des avantages ac
cordés à une caste ». 

M. Vermandel ajoute : « Nous conti
nuerons la lutte, et, â nos côtés, nous 
avons l'espérance d'avoir tous les 
consommateurs qui, comme nous, veu
lent le pain à vingt sous. 

Une fermeture générale 
de deux heures 

dans UP France entière 
M. LECERF remercie xle Préfet du 

Nord qui communiqua au gouvernement 
les ordres du jour qui lui furent portés 
Il propose que : « Si le 6 Janvier satisfac
tion n'est pas donnée aux boulangers 
frontaliers, toutes les boulangeries de 
France ferment pendant deux heures 
en ce jour du 6 Janvier ». Des démar
ches seront faites dans ce but près de 
tous les syndicats. M Lecerf flétrit l'ac
tion de quelques rares isolés qui n'ont 
pas fermé mercredi 

L'union de toute 
la Boulangerie 

M. COUSTENOBLE met dabord en 
relief l'ampleur de la manifestation 
dans tout le département. « Cette fer
meture, dit-il, a été un geste unique qui 
aura une grande portée. Certaines coo
pératives ont adhéré à notre mouve
ment, d'autres, non. Je remercie les pre
mières, je flétris les dirigeants des se
condes qui. malgré le désir de leurs ou
vriers, ont persisté à vouloir vendre leur 
pain aujourd'hui, travaillant de la sorte 
contre l'intérêt de la Boulangerie et du 
public ». 

M. COUSTENOBLE déclare encore : 
« Nous avons reçu de toutes parts des 
marques d'encouragement: Les consom
mateurs principalement ont compris que 
nous voulions un acte de justice et la 
fin d'un scandale. 

« Le pain à vingt sous pour toute la 
France, c'est ce que nous voulons, en dé
pit des démagogues et des influences po
liticiennes. 

» Hier sou-, dans quelques quartiers de 
la ville, il y a eu un moment d'affole
ment par suite du manque de pain. Je 
demande aux Pouvoirs publics de réflé
chir à ce que serait une ville privée de 
pain ». 

M. Coustenoble termine : <t Le but de 
la manifestation d'aujourd'hui est de 
passer dans les rues du Centre avec l'au
torisation de -M. le Maire de Lille, que 
je remercie. Je remercie encore les jour
naux « Le Réveil du Nord » et «L'Ega
lité » qui, au premier rang de la Presse, 
nous ont défendus ». 

Clôturant son discours, le Président 
du Syndicat donne lecture de diverses 
lettres des syndicats de Toulouse et d'au
tres villes de France, qui déclarent vou
loir adhérer au mouvement de la Bou
langerie du Nord. « L'union de tous les 
boulangers ». tel est le dernier conseil 
de M Coustenoble. 

Vers des manifestations 
de consommateurs ? 

M. VERMANDEL fait valoir que la si
tuation des boulangers frontaliers allant 
s'aggravaht, on en arrivera peut-être â 
prévoir des manifestations de consom
mateurs réclamant le pain a vingt sous 

M. LEFEBVRE, délègue des ouvriers 
unitaires des coopératives d'Halluin. dé
clare que la cause du mal c'est l'inter
diction d'entrée des blés étrangers en 
France, comme d'ailleurs de la viande, 
des oeufs, du beurre. Il donne lecture 
d'un ordre du Jour vote dernièrement par 
le Conseil Municipal d'Halluin, s'élevant 
contre la « politique de vie chère » du 
Gouvernement ». M. Lefebvre demande 
donc aux boulangers de s'inspirer de 
cette situation. 

M. COUSTENOBLE déclare que ce 
n'est pas le rôle des boulangers d'aller à 
rencontre de la politique générale du 
Gouvernement et que ceux-ci veulent 
rester uniquement sur le terrain corpo
ratif en ce qui concerne la question du 
pain à bon marché. 

Sur proposition de M. Coustenoble, l'as
sistance vote ensuite l'ordre du Jour sui
vant, a l'unanimité, moins • voix uni
taires : 

L'ORDRE DU JOUR 
i Les boulangers du département du 

Nord, réunis a Lille, salle Maury, le 
mercredi 16 décembre 1931. a onze heu
res du matin, avec leurs ouvriers boulan
gers', de nombreux représentants des 
Coopératives et la plupart des minotiers 
de la région. 

» Après avoir fermé pour la Journée 
entière leurs fournils et magasins de 
pain, en signe d'étroite solidarité. 

» . Réclament du Gouvernement -qu'il 
mette fin dans le plus bref délai, par 
voie de décret, au honteux scandale de 
l'importation du pain belge dans les ré
gions frontières, funeste conséquence du 
décret du 15 septembre. 

» Proclament à nouveau leur farouche 
résolution d'aboutir, avec l'appui de tous 
les syndicats de boulangers de France. 

» Se déclarent décidés à manifester 
leur Union et leur Discipline par les 
moyens les plus efficaces, tant qu'on 
n'aura pas amélioré sensiblement la situa
tion de leurs malheureux confrères fron
taliers ». 

(Lire la suite en de -ieme page) 

Dans le courant de la matinée d'hier, 
MM. MAES, député du Pas-de-Calais et 
"UAILLt-, secrétaire du Syndicat des ou
vriers mineurs du Pas-de-Calais, se sont 
rendus a Paris, pour attirer l'attention 
du gouvernement sur la situation des 
travailleurs de la mine de LIGNY-LEZ-
AIRE. 

Ils ont soumis a M. Pierre LAVAL les 
loléances de ces travailleur» qui chô
ment aéjr. deux jours par semaine et 
dont lej dirigeants de la Compagnie ont 
pris la décision de réduire, à partir du 
1er janvier, de 19 â 10 •;„ la prime qui est 
ajoutée au salaire du personnel. 

Le président du Conseil, après avoir 
écoute avec la plus grande attention l'ex-
por • nui lui était fait, a déclaré que la 
solution ne lui apparaissait pas encore, 
mais QU il allait donner des indications 
aux services intéressés pour qu'ils pro
cèdent a un examen de la question, et 
recherche: les conditions dans lesquelles 
une ai*e pourrait être apporté- aux mi
neurs de Ligny-lez-Aire. 

MM. MAES et MAILLY ont ensuite 
accompli une démarche identique auprès 
de M. IiELIGNE. ministre des Travaux 
publics. 

Le ministre les a assurés de toute sa 
sollicitude et leur a promis son entier 
ccncojrs. 

Lire en deuxième page 
notre sensationnel roman 
d'amour et d'aventures : 

LA GAGE D'ACIER 

par Maurice LANDAY 

Le drame passionnel 
de l'Avenue de Clichy 
LA V I C T I M E EST ORIGINAIRE 

DE L'AISNE 

ni publie lus renteignentenu sui 
nts sur le draine, de 1 avenue de 

Uichy_ 
Le cuïSniïssaire de police du quartiei 

oV< bpinelies, à Pans. est parvenu à 
identifier M malheureux. La jeun,, 
[•rame se nomme Mme Laure Chaîne. 
est agâf de 25 ans, et habite SS, nie 'lé 
Beilechasse. Le meurtrier, Léon Vigny 
20 ans, ouvrier.menuisier, est domicilie 
8 rue des Deux Avenue», dans le trei
zième arrondissement. 

Les premiers éléments recueillis pai 
l'enquête permettent d • déterminei 
qu'un se trouve en présence d'un dra 
me .ie la rupture; depuis quelqu-
temps déjà, les deux amants ne S'en 
tendaient plus très bien. 

ïans doute est-ce au moment où la 
jeune femme déclara son iiiteiit.on d-
rompre définitivement que son ami la 
tua, puis tenta de se faire justice. 

Mme Laure Chaine, originaire de 
l'Aisne, était femme de chambre, rue 
de Rivoli. !;">. Depuis mars dernier, ell* 
était séparée cie son mai i. qui pourtant 
ia voyait de loin en loin. 

Un industriel de Roubaix 
est tué et son employé 

blessé grièvement 

la commune dé Wormhoudt, dont 
l'artère principale relie la'région Indus
trielle de Lille-Roubaix-Teuroolng a 
notre grand poil du Nord, prend de
puis quelque temps, a la suite d'une 
série lâcheuse d'accidents d'automobi
les, due renommée de point fatal. ' 

Le danger du triqueballe mal .éclair* 
est. devenu classique. Laccident sUr-
\ciiti luer an début de la. soirée, au 
hameau de Saint-André, près de Wer-
mhoudt, est du même ordre. Le fils 
d uu industriel de Roubaix, M. QABEL, 
qui revenait en canlionnettfe de Uun-
Kerque, avec un de ses employés, en a 
été victime, mortellement blessé.' Son 
compagnon de route a été relevé aveo 
une fractura d-; cuisse. 

UN CHOC TERRIBLE 
M. GABEL, de la Firme VAN DE 

STEENE ET GABEL, de ROUBAIX. 
Fonderie de cuivre. • 42, rue Saint-
Antoine, revenait hier soir en caraien-
nttle île Ounkerque, qu'il avait-quitM 
un peu après 16 heures. L'industriel 
avait :i ses cotés un de ses employés, 
M Uuiardin. • 

Lin peu avant d'arriver a Wormhoudt. 
en direction de Capelle, l'automobiliste 
dont les phares étaient en veilleuse, 
ralentit pour doubler un chariot • qui 
occupait la parue centrale de la chaus-

l.e lampion, mul placé, n'éclairai* 
pas suffisamment Purnere du camion, 
qui transportait un arbrs dont letrone 
restait dans la pénombre. La voiture 
île M. (labe! vint littéralement s'em
boutir sur l'obstacle et fut bloquée suc 
place. 

UN MORT ET UN BLESSE 

Au fracas des vitres brisées, le char
retier, an service de M. Ampen, de 
Steenvoorde, transportant du bois pour 
la maison Ricourt, de Oaestre, s'em
pressa aupre» des passagers de l'auto
mobile, dont le conducteur, M. Gabet 
fils, avait la |v>itiine défoncée et ne 
lardait pas a succomber. Avec l'aide de 
voisins du , hameau, le charretier fil 
transporter M. Dujardin au ga-
rage Moret, a Wormhoudt, où un mé
decin, mandé en toute hâte, vint lui 
donnei les premiers soins Le choc 
avait été tellement violent que le blessé 
avait une fracture importante de -la 
cuisse gauche. Il était néanmoins trans-
portable et a été reconduit à son d » 
miellé, a Roubaix, dans la soirée. 

Avise par la gendarmerie de Wor
mhoudt, le Parquet de Uunkerque es* 
descendu sur les lieux. 

Notre enquête à Roubaix 
• Lu nouvelle de l'accident aussilôi 
connue â Roubaix, nous nous sommes 
rendu à l'usine de MM. Van de Steeru 
et liabel, 42, rue Saint-Antoine, qui oc
cupent une trentaine d'ouvriers dans 
leur Usine de robinetterie. 

Nous avons appris que M. Julien.Ga-
l.ri, i,_-e de o» ans, était le cadet des 
trois fils de la famille (jabel. 

l i ois rois par semaine il se rendait 
avec une camionnette â Dunkerque. 
pour ramener â Roubaix des pièces à 
u-inc provenant de la fonderie ' de 
cuivre que la firme Van de Steene e» 
Gabel possédé a Dunkerque. 

Hier H était parti en compagnie de 
M. Dujardin. représentant rie la firme, 
âgé de 42 ans. et domicilié dans- le 
quai t .c de Cartigny a . Roubaix, et 
c'est au retour que l'accident se pto 
dulsit. 

LES NOUVEAUX AHRIBUTAIRES 
DE PRODUITS FINIS ONT TENU 

UNE IMPORTANTE RÉUNION A LILLE 
L'Assemblée exprima sa volonté de voir la situation 
réglée pour, le 31 décembre et envisagea la fermeture 

des usines si satisfaction n'était pas donnée 

En h»ut : Le Bureau de l'Assemblée on volt̂ M gauoti* * droit* i MM SCI l.FOKT dtléirue ventral pour le Nord -, R4SSOX. 
vice président il' l'Association et Désiré LEURENT de Touroelnt, vice-président oour lo Xord : en ka> : r coin de la salle 

pendant la réunion 

Les nouveaux attributaires de produits 
finis ont tenu mercredi, à Lille, une im
portante réunion ayant, pour but de pro
tester contre « les altermoiements » du 
gouvernement à leur égard; et contre la 
lenteur des services administratifs du mi
nistère des Finances. 

ris ont déclaré, au cours de la réunion, 
décliner toutes responsabilités au sujet 
des complications qui pjurr'-ient surve
nir du ;ait du non-paiemen' dey sommes 
promises, obligés qu'ils étaient d'envisa
ger 'a fermeture éventuelle de leurs 
usines. 

Les membres du groupement ont en 
outre déclaré qu'ils entendaient réserver 
KUX exigences du fisc l'acc-ell qui s'im

posait selon eux, puisqu'ils étaient hors 
d'état de payer leurs impôts si on leur 
refusait le paiement de leér créance. 

Une séance 
assez mouvementée 

La séance, assez mouvementée, à la 
vérité.'eut lieu à 14 h. 30. en la salle de 
la Société Industrielle, rue de I"Hôpital-
Militalre Elle fut présidée pr. M. Ras-
son, vice-président de l'Association des 
nouveaux attributaires de prouuiu finis, 
ayant à ses côtés MM. L. Sculfort, délé
gué général pour le Nord ; Désiré Levi-
ittît ,membfe de la Chambre rip Com

merce de Tourcoing et vice-président 
pour le Nord. 

Environ 500 personnes étaient présen
tes M. Kasson dit d'abord le but de la 
reunion « Protester contre le non-paie
ment des sommes promises, pat cuite 
d'un L .rtaln mauvais vouloir des, services 
erïministratifs à Paris ». M. Rasson con
clut : f 11 est nécessaire que l'Etat nous 
fasse tes avances ». 

M. Louis Sculfort fit ensuite l'his
torique de la question, disant la' multi
plicité des démarches qui furent effee-
tuées. M Sculfort ajouta : t Je i "" 
que la sollicitude du ministre de 
ces n'aille pas aux nouveaux i 
de produits finis comme aux i 
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